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A ma Famille, à mes Amis


et à toutes les femmes qui ont essuyé les plâtres avant nous.


A Chervé, celui qui me donne envie


de faire racine et de vieillir à deux.


Un profond Merci


à Grégory et Anne pour leur précieuse relecture


à Xavier et Claude pour m'avoir fait faire le pas vers le Net du partage à Stéphanie et Cécile pour la dernière touche sans laquelle ce livre ne serait pas sorti de son moule...


Grâce à vous nous avons fait d'un qu'est rond (le sein)


un qu'est carré de papier (ce livre)


E.P.






L'Annonce







L'Annonce - 1


"C'est effectivement un cancer..."


C'est bizarre : ça ne m'a pas fait tant d'effet.


Je devais être prête.


" Si j'étais à votre place je ferais comme vous : je me ferais tout enlever !


Parce que quand je vois les tortures


infligées aux personnes qui viennent se faire soigner ici..."


Moi, ça va. Je suis habituée à tout entendre. Je regarde passer les mots comme un troupeau au loin, dans la plaine... Mais je me suis permis un petit recadrage pour les suivants :


" Si je puis me permettre... Il vaut mieux éviter d'employer le mot "torture" juste après avoir annoncé à un patient qu'il a un cancer..."


Je ne lui en ai pas voulu : elle était tellement nature et spontanée ! Un peu comme moi... Si on ne comprend pas les gens qui nous ressemblent alors... Son attitude a changé. Elle s'est rendu compte.


J'étais déjà tellement habituée à entendre le mot "torture" dans un contexte inapproprié, lorsque j'étais vendeuse à la pâtisserie :


"Ah ! vos gâteaux... C'est une torture !", ou une "tuerie", un "massacre"... Pour dire qu'ils sont délicieux, succulents... Même après les attentats de Charlie Hebdo... Il y avait un schisme, un bug. Comme quand le texte ne colle pas avec l'image. Alors nous cherchions ensemble un autre mot...


Prenons soin de nos mots.


Et continuons malgré tout à cultiver notre émerveillement.


Mes premières pensées :


Dans un autre pays on aurait pu me laisser mourir dans la rue...


Ou j'aurais dû me saigner à blanc pour payer ma guérison...


Je suis en France et je suis ALD1 : aucun frais !


J'ai même un petit classeur et une assistante de parcours,


comme à l'école !


Et le personnel... Des gens fabuleux !


De l'ambulancier jusqu'à la porteuse d'eau !





1 Affection de Longue Durée






Correspondances





Extraits
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Belles et Beaux Ami-e-s Bonjour à vous,


15 juillet 2017, au cours d'une douche avec ma nièce de 6 ans "Tata Didi, tu as vu ? Moi, il me manque un sein..."


Le syndrome de Poland s'exprime chez elle par le manque d'une phalange et d'un pectoral, donc d'un sein... Alors je lui ai parlé de l’asymétrie du corps et, en regardant ma propre poitrine :


"Tiens... tu vois : moi j'en ai un plus gros que l'autre..."


***


17 octobre 2017, après les résultats d'une biopsie


Après avoir accouché d'un caillou il y a quelques années (calcul rénal) Après ma transformation en Titan-woman suite à un accident de canyoning (arthrodèse)


me voilà avec deux quérons dans le sein gauche


(cancer maousse costaud sur lequel les aiguilles se tordent).


Le nouveau chantier d'Elodie est donc à venir avec 3 ouvriers aux noms à connotation italienne : Chimio, Radio et Chirurggio.


Mais les fondations sont bonnes !!!


J'en ai vu d'autres, je n'ai pas peur, mon moral est en acier


alors j'accueille (que faire d'autre ?)


J'ai eu besoin de vous le dire.


Par honnêteté envers vous et notre amitié.


Parce que cela finira par se voir d'une manière ou d'une autre


Parce que vous avez peut-être été chef de chantier vous aussi, pour vous ou avec vos proches,


et que je suis preneuse de trucs et astuces, de techniques pour enrouler une écharpe autour de la tête etc.


(déjà que j'avais du mal avec les nœuds de cravate)


Parce que je veux avoir le plaisir de vous revoir, "comme d'habitude", en pouvant en parler,


mais en parlant aussi d'autre chose ;-)))


Merci par avance : pas de pitié ni d'angoisses ni de statistiques


mais de l'humour, de la dérision et de la convivialité OUI OUI OUI :-) Comme d'hab' quoi...


Et parce que j'en profite pour vous dire que vous embellissez ma vie et la vie en général : penser à vous m'aidera à traverser ce nouveau pont au-dessus du vide, entre deux rives d'une vie de passages...


Je m'accroche encore à mes bâtons de marche


et à ma contrebasse au Jam


jusqu'à......?


Je vous embrasse


avec toujours le même message limpide : Carpe Diem !




MODE Sérénité


[image: ]


[image: ]


[image: ]




MODE Combat
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Chère Chevalière adoubée


Mon message tel les faux nez, Edmond mobile à dresser,


s’est à vers haie tronc-quai !


Mais casse l'âne ne tienne je poursuis sur l’or dis.


Je suis touché par la confiance que tu nous accordes, en partageant cette nouvelle avec nous.


C’est un beau geste, comme ton moral, et ton courage est beau.


Tu nous donnes ainsi de la force, et de la vertu de vie.


Et nous, on se charge de cette belle humanité,


Et en retour on respire toute la belle énergie de la terre qui nous porte et du soleil qui nous éclaire,


Pour fabriquer une fontaine magique.


Et cette belle fontaine t’accompagne, derrière toi; devant toi, au-dessus, au dedans, pour te donner un flot continu d’énergie positive.


Nous allons traverser avec toi. On reste branché sur le canal Amis t’y es.


Y a qu’à pousser le bouton pour parler, s’écrire ou se voir.


Comme disent les indiens ; Hugs, Big hugs à vous tous !


Avec le soleil, "gelée se perd" : un petit jeu de mot pour toi !


Gros bisous, V.


Coucou, Robert te dit que ce n'est pas une maladie mais « des sales bestiaces qu'il faut écraser » et accroche-toi, ne te laisse pas faire. Gros bisous, J.


J'ai rêvé de toi et de ton quéron (pas carré ni pointu...) en béton brut de décoffrage, ou brute de décoiffage, il me faisait peur, pour la tous-saints il voulait sonner le toque-sein. Alors j'ai crié "Non ! Sonnez les matines, sonnez les matines, pour tous les matins du monde d'Elodie !"


Bravo pour ta vaillance en ce combat, je t'embrasse fort fort. B.


Ho merde ! Je te trouvais déjà pas mal originale !


Comme tu dis, rien d'autre à faire que d'accueillir ces hôtes indésirables... Cela dit, s'il te faut une virée italienne pour apprendre à dialoguer et t'inspirer de la mode, je suis ta première co-voyageuse.


Accessoirement avec mon compagnon à vie Hashimoto (nom japonais du découvreur de la thyroïdite), j'ai développé de nouvelles compétences pour gérer la maladie, les traitements, les médecins, ça peut aider aussi. Plusieurs femmes ont traversé cette épreuve dans mon entourage ... et s'en sont finalement très bien sorties. Le moral compte beaucoup, la créativité et le repos aussi: à doser. Merci du fond du coeur pour ton beau message, authentique, poétique, généreux, et (oui !) joyeux, à ta belle image. On se voit la semaine prochaine, à tout bientôt !


Je t'embrasse fort !! A.


Coucou Elodie,


comme je ne suis pas super entraînée pour faire des vers, mais que j'aime bien les écouter, je t'envoie un petit poème de Mirtha Aguirre qui a une jolie mélodie :


Pájara pinta,


jarapintada,


limoniverde,


alimonada.


Ramiflorida,


picoriflama,


rama en el pico,


flor en la rama.


Pájara pinta,


pintarapaja,


baja del verde,


del limón baja.


et un abrazo fuerte, à bientôt, R.


Bonjour


Mais si, les chiffres aussi sont nos amis :




100% de courage pour parler de ton cancer


100% de lucidité pour l’aborder de cette manière


100% de soutien at home, et bien sûr en dehors


100% de pensées amicales pour t’aider à traverser ces moments


Et quelques ratons laveurs en plus parce que j’ai toujours aimé


Prévert …





M.


En voilà une drôle de nouvelle pas drôle.


Je crois que les traitements n'impliquent pas forcément la chute des cheveux / poils, après ça peut-être l'occasion de se faire tatouer aux frais de la sécu.


Si tu as la flemme des nœuds de cravate, il y a les buffs : plus simple d'utilisation, j'utilise ça en montagne.


J'espère que tes trois ouvriers n'oublieront pas d'amener leur pote Apero. Il est quand même plus sympa.


Grosses bises, O.


Chère Élodie,


Avec les mots tu nous enchantes et avec la lecture de Giono tu nous rends Méditerranéen pour de vrai ! Ne change pas, les mots et la musique t'aideront à combattre et nous aussi, avec toi quand tu veux pour une balade, pour une soirée, pour échanger Giono et tous les autres... Au hasard de mes fouinages j'ai cueilli pas mal de bouquins de poésie et autres... de quoi échanger ! Un petit aperçu d'Anne d'Overschie :


"Il est des moments


Où l'on ramasse son âme


Dans la poussière de trop de peines


On la secoue au clair de lune


On la baigne de soleil


Alors on entend le chant des violoncelles "


À très bientôt je t'embrasse. M.


Coucou chère amie


merci pour ton partage délicat.


Je peux te suggérer un costume de chantier


il a l'avantage de régler beaucoup de problèmes,


plus de souci de coiffure ou autres désordres.


Si tu choisis bien la taille tu peux même "planquer" pleins d'ouvriers


Maintenant je ne suis pas garant d'effets secondaires.


Bises je vous embrasse. K.


nota : 2 modèles: le quotidien et le spécial fêtes
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Elodie,


De retour d'Italie (sans avoir rencontré tes ouvriers....) nous venons de découvrir ton mail du 19 octobre. Alors on ne va pas se la raconter, mais nous on est là et on t'aime toi et ton viking. Et prends bien garde, nous on est des fidèles, des massifs, des golgoths de l'amitié, des inaltérables ! Et puis nous, notre seule envie, c'est de renouveler les moments de bonheur de la confrérie des Écrevisses. Alors si tu cherches des partenaires pour l'humour, la dérision et la convivialité... F. et M. à Sommières (à 200 m de la tour, tu ne peux pas te tromper, mais ne viens pas ce soir : il pleut à seaux). On s'appelle. Bises. M.






1er Round





Le sirop de grenadine
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Bonjour à toutes et tous,


Il m'a été demandé une recette de gâteau alors j'en fais profiter tout le monde :


Recette du gâteau anti-quéron (personnalisée toutefois donc à adapter selon les irrépressibles et incompressibles envies de chacun)


1 gros choux (mention spéciale à notre ami le brocoli....)


1 radis noir et 1 oignon


1 panier de légumes verts et de tomates


Des pleurotes


2 gousses d'ail


Des noix de toutes sortes


Arroser le tout d'huile d'olive,


d'une pluie d'épices « chauffantes » et de gingembre râpé,


d'un zeste de citron


Et, surtout,


y mélanger des mots d'amis, des mots de cœurs


faire pétrir par des mains aimées (spéciale dédicace à H.)


et continuer les activités que l'on aime : métier, sport, musique...


Ne pas faire trop cuire et ôter toute trace de lait animal....


Pour accompagner :


Une boîte de sardines (ou version grillées avec des fraîches)


quelques notes de jazz


quelques perles d'homéopathie et de phytothérapie (Nux vomica, Meduloss, Desmodium, chlorophylle...)


et des incontournables : acide ascorbique et vitamine D


Breuvages :
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